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LA journée nationale de lafemme chrétienne a été célé‐brée, dernièrement, à la pa‐roisse de l’Église de l'alliancechrétienne du Gabon de Ma‐boukou, dans le 4e arrondis‐sement de la commune deFranceville.Des moments d'adoration etde dévotion au cours des‐quels la prédicatrice, StellaMigandja, a invité les "idèlesà « remettre leurs vies entre
les mains de Dieu.» S'appuyant sur le Livre Deu‐téronome, chapitre 28, elleest longuement revenue surles bienfaits qu'accorde leTrès‐Haut à tous ceux quirespectent ses commande‐ments. « Si vous obéissez !idè-
lement au Seigneur votre

Des moments de dévotion et d'adoration
Franceville Religion/Journée nationale de la femme chrétienne
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La prédicatrice Stella Migandja, au premier plan.
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Vue partielle de l'assistance.
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Dieu, si vous mettez en pra-
tique ses prescriptions, alors,
il fera de vous la première des
nations et  vous comblera de
ses grâces», a‐t‐elle claméface à une assistance sur‐chauffée au rythme des psal‐

modies. Revenant sur la per‐tinence de la manifestation,elle a fait valoir que « c’est un
moment fondamental pour la
vie d’une chrétienne. Car Dieu
a utilisé la femme pour ac-
complir certaines de ses œu-

vres.» De ce fait, a‐t‐elle poursuivi,elle doit s’éloigner des futili‐tés pour se consacrer à sonCréateur. Tant son rôle estprépondérant à l'église etdans le foyer. Non sans avoir
souligné que Dieu intervienttoujours dans nos existencesmême si, a‐t‐elle déploré, cer‐tains ont le sentiment d'avoirété abandonnés.« Lorsque nous ne savons plus
quoi faire, tournons-nous vers

notre Père. Car, il saura ré-
conforter nos cœurs dans la
contrition et le malheur», a‐t‐elle lancé. Avant de recevoir,en guise de reconnaissancede son œuvre, des présentsdes mains de ses brebis.

C’EST un geste d'amour etde générosité que lesmembres du départementLouange‐musique et art del’Église de l’alliance chré‐tienne et missionnaire duGabon (EACMG), région sy‐nodale du Haut‐Ogooué,ont accompli, récemment,en offrant un important lotde denrées alimentaires etde produits détergents auxresponsables de la halte‐garderie du quartierNgoungoulou, dans le 1er

Don de denrées alimentaires à la halte-garderie
Œuvre de bienfaisance
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Christiane Oba (d) remettant symboliquement un
pack d'eau minérale à la directrice de la halte-

garderie, Victoire Zang.
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Les enfants, heureux de cette marque d'attention.
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arrondissement de la com‐mune de Franceville.Christiane Oba, responsa‐ ble dudit département, aindiqué que leur don vise àpallier, autant que faire se peut, les dif"icultés aux‐quelles est confrontée cettestructure préscolaire, en permettant un fonctionne‐ment normal de la cantine.« Ce geste sera suivi d'au-

tres. Car les Saintes Écri-
tures nous recommandent
de soulager le peuple de
Dieu», a‐t‐elle précisé. Pour Jean Bernard LakanaDouki, '' ancien'' del'EACMG, cet acte de soli‐darité est d'autant perti‐nent qu'il s'adresse auxenfants, incarnation del'avenir et symboles del'amour in"ini du Créateur.Très émue, la directrice dela halte‐garderie, VictoireZang , a, tout naturelle‐ment, remercié les mem‐bres de la délégation del'EACMG. Non sans avoirinvoqué le Très‐Haut, « or-
donnateur de toutes choses
en ce bas- monde.»

L’HÔTEL de ville deMoanda a servi de cadre,dernièrement, à une confé‐rence sur le con"lit israélo‐arabe. À l'initiative del'Association des ensei‐

gnants du secondaire deMoanda, cette communica‐tion, animée par les uni‐versitaires Israël Obandaet Hervé Ondo Assoumou,a permis aux élèves desclasses de terminaled'avoir des connaissancessupplémentaires sur unepartie importante de leurprogramme d'histoire. Dans une démarche com‐

plémentaire, s'appuyantsur une approche bibliqueet contemporaine, les ora‐teurs ont  évoqué lessources de ce con"lit. Sefondant sur les SaintesÉcritures, Israël Obanda amis en exergue les originescommunes de ces deuxpeuples, en remontant auprophète Abraham. Selonlui, ce dernier est, à la fois,

ancêtre des juifs et desarabes à travers ses deux"ils Ismaël et Isaac. De la ri‐valité entre ces deuxhommes issus, pour le pre‐mier, d'Agar, servante etcompagne d'Abraham et,pour, le second, de Sara,épouse légitime, naîtra unaffrontement dont lesarabes en pâtiront, à la "inde la seconde Guerre mon‐

diale, avec la création del’État d'Israël, en 1948.D'où, à en croire HervéOndo Assoumou, la récur‐rence des affrontementsentre les deux peuples.D'autant que tous revendi‐quent une légitimité surcette enclave de 27 009 ki‐lomètres carrés. À sesyeux, les enjeux du con"litsont autant politique, reli‐

gieux qu'économique. Etconstituent un intérêt ma‐jeur et de tension pour lacommunauté internatio‐nale.D'où pourrait provenir lasolution ? « De la volonté
des représentants des deux
peuples à asseoir véritable-
ment la paix dans une ré-
gion, qui n'en a que trop
souffert», a‐t‐il déclaré.

Lumière sur le conflit israélo-arabe
Moanda/Éducation/ En prélude au baccalauréat 2015
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La présidente de l'Association des enseignants de
Moanda, Christelle Divassa, entourée d'Israël
Obanda (micro) et Hervé Ondo Assoumou.
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Les enseignants, très attentifs aux exposés.
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Vue partielle des élèves.
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